
  

 

Pr 19                      Dimanche 08 mai 2022  

Quatrième dimanche de PÂQUES  

« MON troupeau » 
« Mes brebis écoutent ma voix »: Jean (10, 27-30); Autres lectures : Actes des Apôtres (13, 14-

52); Ps. 99; Apocalypse (7, 9-17) 

 Notre monde n’est pas celui qu’a connu Jésus. L’image du bon pasteur 

est très peu compréhensible pour nous. À 

nous donc de la traduire dans la réalité où 

nous vivons. Comment décrire cette image 

parlante du Christ : « Mes brebis écoutent ma 

voix ; moi, je les connais et elles me suivent »? Dans 

le monde où nous vivons, comment Jésus 

aurait-il montré qui il a été, qui il voulait 

être pour ses contemporains ? Il était de son 

temps, il s’exprimait en utilisant leur 

manière de vivre. Quelles images de notre 

temps aurait-il utilisées pour nous instruire ? Car il est venu au monde pour 

nous aussi ! C’est pour nous qu’il affirme : «  je leur donne la vie éternelle : jamais 

elles ne périront et personne ne les arrachera de ma main ». Que de gens aujourd’hui 

vivent sans but, sans possibilité de trouver leur nourriture, leur boisson ! 

Notre Christ se soucierait d’eux ! Bien sûr pour comprendre les paroles de 

Jésus concernant le bon Pasteur, il faut savoir que dans les Écritures, au 

premier testament, cette image avait beaucoup d’importance : nous devons 

aujourd’hui encore tenir compte. Mais aujourd’hui, c’est à nous qu’il 

appartient de vivre comme Jésus a vécu ! 

 Comprenons bien le sens profond des affirmations du Christ (dans 

l ‘évangile de ce dimanche). Jésus, déclare de vouloir rester à jamais le « Bon 

Pasteur » :il poursuit son œuvre : il nous demande de découvrir, de penser et 

d’agir comme lui aujourd’hui. Apprenons donc à y vivre comme ce bon 

« berger ». Retenons cependant que depuis Pâques,il reste présent parmi nous 

pour soutenir nos préoccupations, nos actions ! Il reste avec nous et un jour, a-

t-il promis, il n’y aura plus « qu’un seul troupeau », tout le monde aura appris à 

être heureux de vivre ensemble, dans la paix, dans le respect de chacun, selon 
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ses origines, selon ses manières propres de vivre : mais avec 

cette joie d’un amour partagé le reliant à tous les autres ! Dans 

cet émerveillement de plus en plus intense, de voir la 

réalisation du plan de Dieu créateur de notre univers, d’un 

Dieu-Père de tous les humains créés pour le découvrir lui, le 

Dieu d’amour ! Oui, Dieu-Père a tout fait par amour pour nous, jusqu’à nous 

donner son Fils qui nous aide à devenir communion dans l’Esprit-Saint ! 

(Traduisons donc cela en relisant cet Évangile du BON PASTEUR en 

notre temps. Mais, retenons bien ceci : C’est  Lui, Jésus, LE Pasteur ! Nous 

sommes SES brebis, nous, comme Pierre, nous devrons toujours FAIRE 

attention à cela ! Il conduit, en 2022, SON troupeau, nous sommes, nous les 

humains, ses serviteurs ! 

Et surtout, comprenons le rôle que nous avons à jouer dans ce plan immense 

de la création divine tout entière ! C’est ainsi que nous devons comprendre 

notre rôle.        Abbé Jean FRANKEN 

Horaire des célébrations 
- BASSÉE  Dimanche 8 mai 2022, à 9h30 : MESSE. 

- ÉGLISE   Dimanche 8 mai 2022, à 11h00 : ADAL. 
 

    VIE PAROISSIALE 
 

CONCERT DE PRINTEMPS SOLIDAIRE 

La ROCHELLE nous invite à assister, le dimanche 15 mai 2022 à 16h00, à 

ce magnifique concert donné par deux chorales que nous avons déjà 

entendues : il s’agit de CHŒUR à cœurs et de ARS LIRICA. 

Nous vous en parlerons dans le prochain Petit Rovien. 

 

BONNE LECTURE 
Pour mieux comprendre les lectures de ce dimanche :  

« Nous, son peuple, son troupeau »: cette image est évidemment  plus 

parlante pour les contemporains de Jésus et en Israël que dans nos régions ! Le 

troupeau est la richesse de son propriétaire, sa fierté, mais aussi l’objet de sa 

sollicitude et de tous ses soins. C’est pour les besoins du troupeau que le pasteur 

nomade déplace sa tente dans le désert, en fonction des plaques d’herbe pour la 

nourriture des bêtes ; ainsi Dieu se déplaçait-il avec son peuple tout au long de sa 

marche dans le désert du Sinaï. 
*** 

Paradoxalement, le pasteur est ici aussi un agneau. À Pâques, les juifs avaient 

coutume d’offrir un agneau en sacrifice. Aujourd’hui, c’est le Christ lui-même qui 

offre sa vie pour nous sauver. Il est tout à la fois l’image parfaite de Dieu Pasteur 

qui nous rassemble et nous guide et, comme nous tous, agneau appelé à offrir sa vie 

en réponse à cet amour. 
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« Personne ne peut rien arracher de la main du Père » 

Jésus met ici clairement sur le même pied les deux formules « ma main » et 

« la main du Père ». Il ne s’arrête pas là ; au contraire, il persiste et signe di-

rait-on aujourd’hui : « le Père et moi, nous sommes UN ». C’est encore beaucoup 

plus osé que de dire « oui, je suis bien le Christ c’est-à-dire le Messie »; il 

prétend carrément être l’égal de Dieu, être Dieu lui-même. Pour ses inter-

locuteurs, c’était intellectuellement inacceptable. On attendait un messie 

qui serait un homme, on n’imaginait pas qu’il puisse être Dieu ; car la foi 

au Dieu unique était affirmée avec tant de force en Israël qu’il était prati-

quement impossible pour les juifs fervents de croire à la divinité de Jésus 

… 

*** 

Dans Feu Nouveau, voici l’article de Patrice EUBELEN 

L’AGNEAU ET LE PASTEUR 
 L’évangile de ce jour se termine par cette parole étonnante de Jésus : « Le 

Père et moi, nous sommes un. » Propos mégalomanes ou révélation inouïe ? Nous 

n’aurons jamais fini de percer le mystère de l’identité de Jésus. « Pour vous qui 

suis-je? » avait-il demandé aux disciples. Un homme, un prophète, un maître de 

sagesse, le Fils de Dieu …? 

 Dans le passage de l’évangile de Jean que nous venons d’entendre, Jésus 

se présente comme un bon berger qui veille sur ses brebis. De nos jours, l’image 

du mouton n’est  pas sans ambiguïtés. Elle est utilisée pour désigner des per-

sonnes serviles et excessivement soumises. Être comme un mouton, c’est être 

celui qui suit bêtement le troupeau et qui n’a pas de personnalité. Jésus n’est-il 

pas venu pour nous libérer, pour rendre à chacun sa dignité, pour faire de nous des 

hommes et des femmes debout, en route, responsables, pleinement vivants ? 

  Lorsque Jésus parle de ses brebis, le mot n’a probablement pas encore 

cette connotation péjorative. Par contre, il permet à Jésus de faire le lien avec de 

très nombreux textes de l’Ancien Testament. Pensons notamment au Psaume 22 : 

« Le Seigneur est mon berger … si je traverse les ravins de la mort, je ne crains 

aucun mal, car tu es avec moi ». D’autres  textes insistent  sur les qualités particu-

lières du bon pasteur, comme dans le livre d’Ézéchiel : «  La brebis perdue, je la 

chercherai, l’égarée, je la ramènerai, celle qui est blessée, je la soignerai, celle qui 

est faible, je lui rendrai des forces ... » (Ez 34, 13ss). Dieu est ce bon berger qui 

rassemble et prend soin de chacun d’entre nous. Point ici de soumission servile ou 

infantilisante, mais la révélation d’un Dieu qui rassemble, un Dieu empli de bien-

veillance et de compréhension. Un pasteur, comme le dit Jésus, qui donne la Vie, 

une vie éternelle et surabondante. 

 L’extrait du livre de l’Apocalypse soulignait également cette idée de ras-

semblement : Jean a vu une foule immense, que nul ne pouvait dénombrer, une 

foule de toutes nations, tribus, peuples et langues. Ces gens sont « debout » dit le 

texte. La position des hommes libres, responsables, actifs, prêts à se mettre en 

chemin. L’amour est inventif, imaginatif, innovant. 
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 Le Christ qui remplace l’agneau pascal nous révèle comment faire de notre 

vie une offrande vivante à Dieu notre Père. Telle est notre mission, telle est notre 

vocation. Les chemins pour y arriver sont variés et multiples, car l’amour est 

inventif, imaginatif et innovant. Dans ce monde en perpétuel changement, sachons 

emprunter les chemins qui rassemblent les hommes divisés, soignent les cœurs 

blessés, relèvent ceux qui sont écrasés et manifestent à tout homme que Dieu est le 

vrai pasteur. Dieu a confiance que nous trouverons, chacune et chacun, notre façon 

personnelle pour faire de notre vie une réponse à son amour. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Ed.resp. :  Abbé Jean FRANKEN., tél. : 071/ 45.15.22- C.C.P. :Be39  7775 9593 3219  

adresse : « LE PETIT ROVIEN », rue de l’Abbaye de Liessies, 1, 6044- ROUX- Prix de 

l’abonnement pour un an : 11euros.                                   


